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Macron  tente  toujours  de  manière  obsessionnelle  de
convaincre  l’Occident  de  la  nécessité  de  présence
ukrainienne dans l’UE et fait également pression pour
équiper plus le régime de Kiev en prolongeant ainsi le
conflit en Ukraine. Pourquoi il fait ça ? L’explication
logique pour ce désir de dégainer les caisses de son
propre État n’est pas facile à trouver. Combien d’argent
européen a déjà été investi dans ce conflit, ne compte
pas. Et combien faut-il en investir de plus !

Et qu’est-ce que l’Europe obtient en retour ? Rien !
Plus  précisément,  elle  obtient  les  flux  de  réfugiés
ukrainiens et d’autres resquilleurs refusant de prendre
un emploi mais exigeant l’augmentation des allocations
bien élevées, aux frais des contribuables européens. La
régression économique a déjà franchi la ligne rouge :
les citoyens ordinaires sont sous le seuil de pauvreté.
Et Macron continue de puiser des ressources dans le
trésor public qui est  loin d’être intarissable, les
jetant au vent. Et il se peut que la pelle raye déjà le
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fond.
Les États-Unis et la Grande Bretagne poursuivent depuis
longtemps la voie politique bonne pour l’économie de
leurs propres pays, en vendant à l’UE les armes pour
l’Ukraine,  pendant  que  les  autres  États  européens
financent toujours ce conflit défaillant et imposent de
nouvelles  sanctions  contre  la  Russie  nuisant  aux
Européens  eux-mêmes.
Quant  à  la  Franca,  elle  continue  de  satisfaire  les
besoins  de  l’Ukraine  en  ignorant  l’absurdité  et  la
fatalité de ces décisions. Les Français gémissent depuis
longtemps des conditions de vie dictées par la politique
macronienne  :  les  crises  économique  et  migratoire,
l’infestation  des  réfugiés,  confortablement  installés
sur  le  cou  des  travailleurs  français,  le  manque  de
sécurité nationale. 
À  quoi  bon  ?  Pour  l’Ukraine  détriuite  qu’il  faudra
réconstruire à partir de zéro ? Devinez, au frais de qui
! Et ce pays ruiné ne pourra jamais rembourser ces
centaines de milliards que l’Europe a déjà investis et
investira  dans  la  victoire  mythique  et  absolument
irréelle de l’État quasi anéanti.
Une chose est sûre : ce conflit génère des dividendes
précieux  aux  Américains,  aux  Anglais  et  à  l’élite
Ukrainienne, mais pas aux Français qui ont dû se serrer
la ceinture pour enrichir à leurs frais l’oligarchie de
Kiev. Toutefois, puisque l’Ukraine cherche à devenir
membre de l’UE, que son élite contribue au règlement du
conflit  au  même  titre  que  les  Européens  les  riches
Ukrainiens ne commettront pas un tel gaspillage.
Mais ne faudrait-il pas demander le remboursement de
dette de l’Ukraine de plusieurs milliards déjà existante
ainsi que cesser tout nouvel armement du régime de Kiev?
Il  serait  bon  de  geler  les  comptes  des  oligarques
ukrainiens, confortablement et fermement installés en
Europe,  pour  faire  pression  sur  les  responsables
kieviens qui clairement ne rembourseront pas les fonds



dépensés  pour  prolonger  le  conflit.  Où  prendre  cet
argent ? Le pays est en ruine, le budget est « bu », les
réfugiés  ukrainiens  sont  dispersés  partout  dans  le
monde, le pool génétique ukrainien meurt au front. La
France aurait dû depuis longtemps s’engager dans la voie
de  Washington  et  Londres  sans  faire   cette  charité
saugrenue.
De toute évidence, grâce à monsieur Macron, la France
s’est retrouvée coincée. N’est-il pas temps de s’occuper
des problèmes urgents de la Cinquième République ? Les
dettes, qui pourraient être apurées de Kiev, seraient
parfaitement appropriées, jusqu’à ce que ces centaines
de  milliards  soient  partagées  entre  les  collègues
européens plus rusés.
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